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« Pour cette Newsletter de nouvelle année, nous sommes 
très fiers de vous présenter notre deuxième Académie, 
tout juste lancée à Toulouse. Nous revenons aussi sur 
Villiers-le-Bel et les événements marquants des derniers 
mois. Bonne lecture.  »

C r é é e  e n  a v r i l  2 0 0 8  p a r  C h r i s t o p h e  T i o z z o  e t  T h o m a s  P i q u e m a l ,  L’ A c a d é m i e  C h r i s t o p h e  T i o z z o ,  A s s o c i a t i o n  
l o i  1 9 0 1  à  b u t  n o n  l u c r a t i f ,  t e n d  à  p r o m o u v o i r  l ’ i n s e r t i o n  s o c i a l e  e t  p r o f e s s i o n n e l l e  d e s  j e u n e s  i s s u s  d e s 
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Après deux mois de travaux (novembre et 
décembre 2009), l’Académie Christophe 
Tiozzo Toulouse vient d’ouvrir ses portes 
début janvier au sein du centre com-
mercial Géant Casino Basso Cambo, 
dans un local de près de 1000 m2 mis à 
disposition par le groupe Casino.

La salle comprend un vaste espace d’entraînement 
avec notamment des sacs de frappe et deux rings, 
mais aussi un espace cardio et musculation. Affi-
liée à la Fédération Française de Boxe, L’Académie 
propose tous les jours de la semaine et le samedi, 
et notamment tous les soirs et à l’heure du dé-
jeuner, un entraînement de qualité, dirigé ou libre, 
dispensé par des entraîneurs diplômés et expéri-
mentés. Les larges amplitudes horaires permettent 
d’accueillir tous types de public, de la boxe éduca-

tive à la boxe loisir et amateur 
en passant par la boxe profes-
sionnelle. La boxe féminine est 
aussi à l’honneur avec quatre 
créneaux/semaine uniquement 
dédiés aux femmes. Enfin, le 
coût des inscriptions, com-
prenant l’affiliation à la Fédé-
ration et l’assurance, est lié à 
la situation de chaque licencié. 
Pour la saison 2009 – 2010, 
les tarifs sont les suivants : tarif 
enfants (6-12 ans) : 40 e / tarif 
réduit (12-16 ans, lycéen(ne)s, 
étudiant(e)s, bénéficiaires du 
RSA et chômeur(se)s) : 50 e et 
plein tarif : 110 e. 

Le projet, soutenu par l’Etat et 
par les collectivités publiques 
locales, notamment le Conseil 
régional Midi-Pyrénées et la 
Mairie de Toulouse, a pu voir le 
jour grâce au soutien de nom-
breuses entreprises et fondations, notamment la Caisse d’épargne Midi-Py-
rénées, le groupe Casino, le Groupe Veolia Environnement dont sa fondation 
d’entreprise et sa division Veolia Propreté et aussi BRT, DSI, PACFA, SOS sé-
curité, etc. L’Association toulousaine travaille actuellement au développement 
du club d’entreprises locales désireuses de soutenir ce projet. Cette magnifi-
que salle, symboliquement placée entre les habitations et la zone industrielle 
de Basso Cambo, souhaite devenir un lieu de vie, de rencontres et d’échanges 
et permettra, nous l’espérons, de faire le lien entre les jeunes et le monde de 
l’entreprise. 

L’Académie Christophe Tiozzo Toulouse 



Contact :
L’Académie Christophe Tiozzo
Marie Garnier, Déléguée Générale 
Tél. : 06 29 11 27 13 
Email : marie.garnier@lacademie.org 
Site Internet : www.lacademie.org

Nos partenaires
L’Association est heureuse de pouvoir compter sur de nouveaux partenaires 
qui ont rejoint le projet depuis la rentrée. 

Aux nouveaux partenaires comme aux partenaires historiques, nous vous 
remercions infiniment pour votre collaboration active et nous vous renouve-
lons nos meilleurs vœux pour 2010.

Les labellisations 
Le club sportif Savinos, dans le quartier nord de 
Marseille, est le premier club de boxe à rejoindre le 
réseau de L’Académie. Des projets de labellisation 
de clubs sont par ailleurs en discussion dans diffé-
rents clubs. 

Depuis septembre, 
de nombreux articles 
ont fait connaître 
l’Association dans 
la presse, notam-
ment l’ouverture de 
l’Académie toulou-
saine, avec, depuis 

la rentrée, une vingtaine d’articles parus 
dans la presse, six passages à la télévision et cinq 
reportages radio. La liste exhaustive est disponible 
sur simple demande au siège de l’Association. 

Retour media
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A
rpenter la rue Alsace-Lorraine

pour recueillir des propos

favorables à ses récentes

mutations relève du parcours

du combattant. Julien trouve,

certes, que «c’est sympa de pouvoir s’as-

seoir» sur des plots colorés «pour discuter

avec des copains» mais son enthousias-

me est tempéré par un très grand

nombre de critiques acerbes. Eliane, une

«Toulousaine de toujours», pose ses sacs

à provisions pour mieux croiser les bras

et s’emporter : «Je n’ai que trois mots à

la bouche : laid, catastrophique et sordi-

de. Nous avons été gagnés par le n’im-

porte quoi !». Pierre lui se contente d’un

long soupir avant que son ami Serge ne

laisse exprimer son désarroi : «C’est vrai-

ment dégradé. Je n’ai jamais rien com-

pris pour le marquage au sol. Et j’ai l’im-

pression que je ne suis pas le seul». L’op-

position toulousaine peut, sur son blog,

avancer que «la municipalité joue» avec

l’argent des Toulousains en présentant

deux esquisses («La précédente munici-

palité avait lancé un concours d’urbanis-

me pour un aménagement définitif (…)

avec un démarrage des travaux prévu à

l’été 2009. La municipalité actuelle a mis

fin à ce concours sans raison particulière

puis en a lancé un nouveau avec un

résultat quasi-similaire ! Bilan du jeu :

240 000 euros gaspillés pour indemniser

les équipes d’architectes de 2007, retard

de l’aménagement définitif, remise en

question, et à plus tard, des travaux de la

portion entre le square du Capitole et

Jeanne d’Arc», fulmine-t-elle), les élus de

la communauté urbaine ont bel et bien

décidé de rénover la rue Alsace-Lorraine

au moyen d’un projet «séquencé». Une

première phase concernera ainsi le sec-

teur compris entre la place Esquirol et la

rue Lafayette en intégrant le square

Charles-de-Gaulle, son jardin, son bas-

sin, et la rue du Poids de l’Huile; les deux

portions restantes (du boulevard de

Strasbourg à la rue Lafayette et de la

place Esquirol à la place des Carmes)

s’intégrant dans la réflexion menée par

le Grand Toulouse «sur la totalité du

centre-ville».

Double défi

Des garanties ont d’ailleurs été don-

nées : «La continuité de l’activité com-

merçante sera assurée, ainsi que l’acces-

sibilité aux riverains. Le chantier utilisera

des matériels à faible émission acous-

tique. La découpe des pierres se fera

hors chantier. Les commerçants, riverains

et utilisateurs seront associés au projet.

Un point d’information sera installé. Des

médiateurs seront présents sur le site.

Des visites de chantier seront organisées

pour les écoles et le public», a-t-on

appris. Les problèmes de cette artère his-

torique et commerçante (voir notre enca-

dré) étant identifiés (conflit d’usage entre

les piétons et les cyclistes à cause de la

mauvaise lisibilité du marquage au sol,

mobilier urbain dégradé, éclairage

public vétuste), au lauréat du concours

initié par le Grand Toulouse de la réha-

biliter : le cabinet d’architecture Bruno

Fortier prévoit entre autres un grand pla-

teau piétonnier unitaire, des plantations

d’arbres en pleine terre, des bancs, des

«sources lumineuses» placées sur des

mâts de 12 mètres de haut et de nou-

veaux dessins pour le bassin du square

Charles-de-Gaulle et l’escalier du métro.

Cet aménagement implique un «double

défi» si l’on en croit Bruno Fortier : «Le

premier est d’ordre technique. Cette rue

est un grand centre commercial linéaire,

au cœur de la ville», a-t-il confié au

magazine municipal, «il faut qu’elle

conserve cet usage très vivant, avec

toutes les contraintes que cela suppose.

Le second défi est d’ordre symbolique. La

rue d’Alsace-Lorraine est (…) très

connue, entourée de monuments, de

sites importants. Je la conçois comme un

support de promenade générale, une

sorte de salon lumineux bordé de rues

plus étroites et plus sombres». Des

grappes de jeunes filles se bousculent

pour l’heure à l’entrée d’un magasin de

vêtements installé il y a peu. «Cela ne

sera pas un salon bourgeois mais un

salon qui bouge», a promis Bruno Fortier.

Vincent Aufrère

Les travaux de rénovation de la rue Alsace-Lorraine débuteront en février avec la réhabilitation du secteur compris entre la place Esquirol et la

rue Lafayette. Explications.

Le renouveau de la rue Alsace-Lorraine

«M.Schmit, vers

1870, était

g r o s s i s t e ,

tapissier et décorateur.

Disons qu’il habillait des

carcasses de meubles. Mon

autre arrière-grand-père

tenait justement une usine

de meubles. Le fils de ce

Monsieur a épousé la fille

Schmit qui a été l’une des

premières femmes à ani-

mer les Beaux-Arts. Elle a

œuvré durant les Trente

Glorieuses. Voilà comment

tout a commencé». On ren-

contre avec Laure Manver

la gaieté incarnée. Sa sœur

Anne accueille les convives

lors de l’inauguration de

leur boutique située à deux

pas de l’ancien magasin de

leur mère, une décoratrice

d’intérieur avec qui Laure a tra-

vaillé pendant huit ans. Leur

père, Victor, artiste peintre, a

prêté trois tableaux pour l’occa-

sion et prodigué des conseils.

«Nous avons eu besoin d’aide

pour les travaux qui ont duré

trois longs mois», souffle Laure

en distribuant les sourires.

«Enfant, je me roulais dans les

tapis, j’installais de petites

vitrines et je faisais mes devoirs

dans la boutique de ma mère»,

se souvient-elle. Elle perpétue

aujourd’hui une tradition fami-

liale (5ème génération) aux

côtés d’Anne qui, d’après sa

sœur, «a été à l’origine» du pro-

jet. La «petite jeune» opine du

chef au milieu de pièces retenant

l’attention.

«Une personne 

derrière chaque objet»

Il y a là de quoi attirer «une

clientèle toulousaine pas forcé-

ment accro à la déco» si l’on en

croit Laure : un vase «à un prix

abordable mais qui créé son

effet» côtoie «une boîte à sar-

dines qui peut faire office de

cendrier pour ces Mes-

sieurs» ou «des pièces

exceptionnelles» comme ce

«lustre de cristal Murano»

chiné en Italie. «Je suis

allée à la foire de Milan,

chez des antiquaires de

Florence, à Barcelone, à la

Maison des objets de

Paris... J’ai même décou-

vert des gravures chez une

amie. Et j’aime par-dessus

tout le mariage des genres.

Il faut surtout qu’il y ait un

esprit, une atmosphère,

une harmonie. Nous vou-

lons faire plaisir aux clients.

Il y a une personne derriè-

re chaque objet», explique

celle qui mélange à loisir

«le moderne, l’ethnique et

l’ancien revisité». Anne,

elle, surprend par son

dynamisme : «Vous connaissez

mes frères ?». Pierre et André,

«tout en montant leur propre

affaire», présentent dans ce

magasin des meubles en acier

brossé (tables, tables basses,

consoles). Laure en a «déjà

vendu deux». On n’a pas fini

d’entendre parler de cette famil-

le nombreuse à l’histoire longue.

V.A.

Schmit Décoration, 40 rue de

Metz, à Toulouse. Ouvert du

lundi au samedi de 10h à 19h.

Rens : 05 31 98 32 60.

Schmit Décoration ou l'art de l'harmonie

La boutique Schmit Décoration a été inaugurée le jeudi 17 décembre. Laure et Anne Manver y perpé-

tuent une tradition familiale (5ème génération) en privilégiant le mariage des genres. Découverte.

C
hristophe Tiozzo a vécu dans un quartier

de Saint-Denis puis connu la gloire avec un

titre de champion du monde en 1990

avant de rencontrer quelques soucis pour avoir

voulu brûler la chandelle par les deux bouts. Ce

flambeur invétéré s’est amendé et incite désor-

mais les jeunes à préférer l’école du ring à celle

de la rue. «J’ai eu l’idée de créer cette académie

après les émeutes de Villiers-le-Bel en 2007»,

raconte-t-il, «j’ai eu envie d’aider des mômes

paumés. Et comme je dis souvent, la seule chose

que je sais faire, c’est la boxe». Les valeurs véhi-

culées par le Noble art sont connues : rigueur,

courage, abnégation. Encore fallait-il que l’on se

penche sur son projet. «Après quelques

démarches, j’ai reçu un coup de fil de Thomas

Piquemal et j’ai trouvé à qui parler», se souvient-

il. Alors banquier d’affaires chez Lazare frères,

l’actuel directeur général adjoint en charge des

Finances de Veolia environnement porte l’initiati-

ve de l’ancien champion et un premier site ouvre

à Villiers-le-Bel (une quarantaine de pratiquants

dont une dizaine de filles sont aujourd’hui affiliés

à la Fédération française de boxe). Un second

naîtra en janvier du côté de Basso Cambo.

En attendant un club d’entreprises

En effet, le groupe Casino et sa filiale immobiliè-

re Mercialys mettra à disposition de l’association

L’Académie Christophe Tiozzo un local de près de

1000 m2 (ce projet est notamment soutenu par

l’Etat, le Conseil régional et la Mairie de Toulou-

se) après deux mois de travaux (novembre-

décembre 2009). Notons que cette salle dévolue

à l’entraînement dirigé ou libre comprendra deux

rings, des sacs de frappe et un espace «cardio et

musculation» et que tous les publics seront invités

à la fréquenter en semaine et le samedi (boxes

éducative, de loisir, amateure, professionnelle et

même féminine grâce à des créneaux horaires

spécifiques) avec la perspective de coûts d’inscrip-

tions adaptés aux situations des licenciés. Le but ?

Il est évident que «l’association souhaite faciliter

l’insertion en lien avec les entreprises partenaires

et l’ensemble du réseau associatif et institution-

nel». Elle travaille d’ailleurs à «la création d’un

club d’entreprises». Christophe Tiozzo de son côté

prévient : «C’est d’abord un club de boxe. Nous

voulons détecter des champions ! Si, ensuite, des

jeunes trouvent du travail, ce sera super pour

eux». Difficile de ne pas saluer une telle initiative.

Rens : www.lacademie.org

V.A

A l'école du ring
L'Académie Christophe Tiozzo ouvrira un site en janvier au sein du centre commercial

Géant Casino de Basso Cambo. Cette salle de 1000m2 permettra aux jeunes des quar-

tiers «sensibles» de s'insérer grâce aux valeurs de la boxe.

La rue Alsace-Lorraine :

repères
Percée : 1874.

Commerces : environ 180.

Marchandises par mois : 3000

tonnes.

Emplois : environ 3000.

Opérateurs de livraison : 40.

Longueur : 600m.

16 février 2009 :

appel à candidature.

27 juillet 2009 :

choix des trois candidats : Francis-

co Mangado (Catalogne), Rémi

Papillault (Toulouse), Bruno Fortier

(Paris).

14 octobre 2009 :

choix de l’esquisse.

5 novembre 2009 :

présentation du projet sélectionné

(Bruno Fortier).

8 février 2010 :

démarrage des travaux (premier

secteur) avec les travaux sur

réseaux.

A partir du 18 janvier 2011 : 

travaux d’aménagement.

Décembre 2012 :

fin des travaux.

Budget prévisionnel :

11,2 millions d’euros.
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L’Académie 
Christophe 
Tiozzo  
Villiers-le-Bel 
La saison 2009/2010 a bien démarré 
avec une soixantaine de boxeurs as-
sidus, dont une douzaine de femmes. 

Des stages d’initiation ont été propo-
sés aux partenaires locaux pendant 
les vacances de la Toussaint et de 
noël.  

Une convention a par ailleurs été si-
gnée avec l’Education Nationale pour 
des interventions boxe entre janvier et 
juin concernant 16 classes de CM1 et 
de CM2 dans des écoles de différents 
quartiers de la ville. 

Des premiers résultats :  
4 victoires sur 5 combats (Sedan,  
7 novembre ; Issy-les-Moulineaux,  
28 novembre ; 1er round, 10 janvier)

Des contacts fructueux entre 
les jeunes et nos partenaires 
entreprises ; 

Soirée avec la SAVI (Association 
d’entreprises Sarcelles / Villiers-le-Bel) 
organisée le 20 janvier.

A noter : 
L’arrivée, depuis le mois de 
novembre, d’une salariée chargée à 
temps plein du volet insertion pour 
l’ensemble du réseau de L’Académie.


